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 La collection ANACROUSE offre aux pianistes novices et confirmés 
un large choix d’œuvres classiques, allant de la Renaissance à l’époque mo-
derne.  
  
 Proposer tout à la fois des « incontournables » du répertoire classique 
et des pièces de compositeurs parfois oubliés, toutes d’une valeur pédago-
gique indéniable, tels sont les objectifs que nous nous sommes fixés. Cha-
que pièce, vendue à l’unité, a fait l’objet d’un travail éditorial attentif, tant 
sur le plan de l’établissement du texte musical que de sa gravure, afin de 
garantir aux musiciens les conditions indispensables aux plaisirs tirés du 
commerce fréquent de ces œuvres. 
  
 Les partitions sont proposées sous la forme d’ouvrages traditionnels 
(feuillets papier), et disponibles également par téléchargement via Internet 
sur les sites www.ebr . f r  et www.note4piano.com des Éditions Bourgès 
R. Vous trouverez à ces deux adresses des extraits visuels et sonores de 
chaque pièce ainsi qu’un court texte de présentation. 
 

 Nous vous remercions de l’intérêt que vous porterez à l’évolution de 
cette collection et vous souhaitons beaucoup de plaisirs à jouer ces œuvres. 
 
 

Patrice Bourgès   
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Éditions Bourgès R. 



 
 

RIMSKY-KORSAKOV, Nicolas (Nikolaï Andreïevitch) 
 
 
Né à Tikhvin en Russie le 18 mars 1844 ; mort à Lyubensk, 21 juin 1908. 
 
Rimsky-korsakov naquit dans une famille de noble du milieu rural qui déte-

nait une grande culture musicale. De 1856 à 1862 il suivit les cours de l’Ecole des 
cadets de la marine à Saint Petersbourg, sans pour autant abandonner son éducation 
musicale, le piano et le violoncelle. 

 
En 1961, il se lia au groupe des « cinq » autour du chef spirituel et composi-

teur russe Mili Balakirev, la figure dominante d'un groupe de jeunes compositeurs 
russes comprenant Alexandre Borodine, Modeste Moussorgski et César Cui, à l'ori-
gine du renouveau de l'école russe. En raison de la prédominance de l’opéra italien 
sur les scènes européennes, il défendit la création d’une musique spécialement russe, 
édifiée sur les caractéristiques du folklore national. 

 
Cette rencontre avec le compositeur Mili Balakirev fut décisive. Il décida de 

se consacrer à la composition musicale mais n’abandonna la carrière navale qu’en 
1873. Tout en composant ses premières œuvres autodidactes Ouverture sur trois 
thèmes russes [1866], Sadko [1867], Antar [1868], Ivan le terrible, son premier opé-
ra. Il travailla, en parallèle, par correspondance avec Piotr Ilitch Tchaïkovski, la fu-
gue et le contrepoint pour combler ses défaillances. 

  
Ainsi il acquit une grande maîtrise dans le domaine de l'écriture musicale et 

accepta l'emploi de professeur de composition libre et d'instrumentation au Conser-
vatoire de Saint-Pétersbourg, fonction qu'il occupa jusqu'en 1905. Il fut remercié 
cette année-là pour avoir soutenu la cause populaire en protestant contre les sanc-
tions disciplinaires qui frappaient des étudiants du Conservatoire. Parallèlement, il 
fut nommé inspecteur des orchestres militaires de la flotte et dirigea les concerts de 
l'Orchestre symphonique de Russie à Saint-Pétersbourg. Ce n'est qu'à la suppression 
de ces derniers en 1884 qu'il put enfin se consacrer à la musique. En fait, dès 1874, il 
exerça en tant que chef d'orchestre. Il termina également l'opéra inachevé de Boro-
dine, Le Prince Igor, en 1889 et réorchestra l'opéra de Moussorgski, Boris Godunov, 
en 1896 après la mort du compositeur.  

 
Rimsky-Korsakov a réussi à équilibrer sa vie d’une façon indéniablement cor-

recte entre la création et le fonctionnariat. La qualité de ses œuvres est égale au pres-
tige qu'il acquit lors de son professorat au sein de l’institution du Conservatoire de 
Saint Petersbourg. 

 
 



 
 
Rimski-Korsakov nous fait découvrir l'instrumentation fraîche et éclatante 

d’un grand orchestrateur mêlée à l'originalité de ses idées musicales. On ressent une 
influence de l’orchestre de Berlioz, auquel d’ailleurs les « cinq » vouaient un vérita-
ble culte. Il a exercé son influence directement sur ses élèves, notamment les com-
positeurs russes Igor Stravinski et Alexandre Glazounov et indirectement au moyen 
de son traité « Éléments d'orchestration », publié après sa mort en 1913.  

 
Les oeuvres de Rimski-Korsakov sont d’abord lyriques avec un répertoire 

d’une quinzaine d’opéras qui nous révèle ses aspirations profondes comme son ado-
ration pour les vieux mythes de la Russie païenne, lui permettant de libérer une 
imagination qui se plaît dans le féerique et le fantastique  

 
Ses principales oeuvres comprennent Snegourotchka (Flocon de neige, 1880-1881) le 
Coq d'or (1906-1907), ainsi que les œuvres symphoniques : Capriccio espagnol 
(1887), Schéhérazade (1888) et l'ouverture de la Grande Pâque russe (1888). Son 
autobiographie, Chronique de « ma vie musicale », a été publiée après sa mort, en 
1909 et éditée en français en 1938. 
 

 Le vol du bourdon 
 

Le vol du bourdon est extrait de l’opéra Les contes du Tsar Saltan. Il repré-
sente le moment musical le plus connu du grand public.  

Pouchkine a inspiré Rimsky–Korsakov pour son conte Le Tsar Saltan. Le composi-
teur réussit à donner à sa musique un caractère féerique où s’entrelacent des élé-
ments populaires, lyriques et dramatiques.  

Rimsky-Korsakov a extrait de cet opéra une suite d’orchestre en 1899. L’in-
troduction de la troisième et dernière partie de l’œuvre fait référence aux « trois 
merveilles » qu’exprime le conte : l’écureuil qui grignote des noix d’or, les trente-
trois preux émergeant de la mer et une princesse d’une beauté unique. Le Bien 
triomphe finalement du Mal, comme dans la plupart des contes Russes, grâce à de 
nombreux enchantements parmi lesquels la transformation de Guidon, le fils du 
Tsar, en bourdon.  

Rimsky-Korsakov a retranscrit d’une manière si véritable et réaliste le vol du 
Bourdon, vrai magicien de l’orchestre, qu’on semble avoir l’impression d’écouter le 
bruit des les ailes de l'insecte. 
 Ce chef d’œuvre ne peut que sensibiliser beaucoup de musiciens sur la musique 
descriptive.  

Cette transcription pour piano demande vélocité et légèreté afin de reproduire 
au mieux le caractère brillant et féérique de l’oeuvre  pour orchestre.  

 
                                                                              Marion Colas 
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LE VOL DU BOURDON 

© 2006 by les Éditions BOURGÈS R. 
2 rue d’Angerville  28700 SANTEUIL / France 
Tous droits réservés pour tous pays 

Toute reproduction, même partielle par quelque 
procédé que ce soit constitue une contrefaçon passi-
ble des peines prévues par la loi du 11 mars 1957. Le vol du bourdon 

1 

Extrait de l’Opéra « Le conte du tsar Saltan » 

Transcription pour Piano 



ANACROUSE 

Le vol du bourdon 

2 ISNM  M-56015-092-5 



ANACROUSE 

Le vol du bourdon 

3 ISNM  M-56015-092-5 



ANACROUSE 

Le vol du bourdon 

4 ISNM  M-56015-092-5 



ISNM  M-56015-092-5 
Dépôt légal : 3ème trimestre 2006 

Éditions Bourgès R. 

EBR A020 

© 2006 by les Éditions BOURGÈS R. 

E D I T I O N S B OUR G È S R .  
2 ,  r ue  d ’Anger v i l l e    

28700 SANTEUIL  /  F r ance  
T é l .   +33  ( 0) 2  37  2 4 94  7 5  
Fax .  +33  (0 ) 2  37  24 92  38  

w w w. e b r . f r  
www.note4piano.com 

Conception & Gravure : EBR  
 

Directeur de publication 
Patrice BOURGÈS 


